
Nous sommes caissières, enseignantes, agentes
d'entretien, secrétaires, infirmières, aides à domicile,
Nous sommes assistantes maternelles, travail leuses
sociales, aides à domicile, administratives, sage-
femmes, hôtesses,. . .
Nous sommes étrangères, racisées, lesbiennes,
bisexuelles ou transidentitaires,. . .
Nous sommes ingénieures, techniciennes,
ouvrières, employées, cadres,. . .
Nous sommes étudiantes, lycéennes,
retraitées, au foyer, chômeuses, en
situation de handicap,. .
Nous sommes 52 % de la
population !

Mobilisées en masse depuis des
décennies et encore le 23
novembre dernier pour exiger
une société sans violences
sexistes et sexuelles.
En lutte, en grève,en manifestation
depuis le 5 décembre pour exiger le
retrait de la réforme des retraites.

Le 8 mars, ensemble portons le mot d’ordre
international de grève des femmes.
Le 8 mars, ensemble portons le mot d’ordre de
convergence des forces féministes.
Le 8 mars, on arrête tout·e·s et on fait la grève du
travail sous toutes ses formes  :
-Salarié, domestique, ménager, du soin (aux

enfants, au mari, aux parents...), de la

consommation, de la cuisine, et on sort dans

les rues

-Pour exiger une égale répartition du travail

domestique et de soin entre les femmes et les

hommes.

-Pour libérer les femmes du travail précaire et

décalé auquel elles sont trop souvent

assignées.

-Pour exiger le retrait de la réforme des

retraites  et refuser d'en être les grandes

perdantes  !

-Pour exiger la fin des violences sexistes

et sexuelles 

-Pour en finir avec des modes

de consommations

sexistes et destructeurs

de la planète.

-Pour défendre le

droit à l’avortement

contre les attaques

constantes dont il

est l’objet,

-Pour dénoncer la

casse des services

publics dont nous

sommes les premières

à faire les frais,

-Pour dénoncer le

refoulement en dehors de

nos frontières des personnes

exilées fuyant les guerres, la misère et

le dérèglement climatique.

À Amiens le 8 mars, on arrête toutes, on fait la grève
des femmes  !
À Amiens le 8 mars, on sort toutes dans la rue pour
revendiquer, danser et chanter d’une même voix pour
l’égalité.
À Amiens, le 8 mars, on invite nos camarades masculins
à nous soutenir pendant qu'on grève et manifeste
(enfants, travail domestique, appui logistique aux
actions, prise de photo et de films. . . ) ! .

ON ARRÊTE TOUTES !
GRÈVE DES FEMMES

8 MARS

9H30-ATRIUM/MAIRIE
DE SECTEUR NORD-ACTIO

N REVENDICATIVE ET FESTI
VE

12H-SQUARE PAUL GAUG
UIN/FACE AU COLLÉGE CÉSAR FRANCK-RASSEMBLEMEN

TS ET DISCUSSIONS

Les Bavardes, BSP, UD
CGT80, CNT-STE80, EMM

A, FSE, FSU80, GAS, Gro
upe Lycéen Louise Mich

el, Union Syndicale SUD
-solidaires, UNEF, VIGIP

Pensez à votre "costum
e" de Rosie la Riveteus

e, pour celles qui peuv
ent (bleu de travail ou

vêtements bleus, band
eau rouge, gants de

ménage) et répétez la
chorégraphie : https://

vimeo.com/386010150



LES INÉGALITÉS EN FRANCE ET EN 2019
1 ) Aujourd’hui dans les couples hétérosexuels, les hommes partage les tâches domestique à égalité avec les femmes  ?

Vrai

Faux

Faux. Les femmes y consacrent 4h47 par jour, dont 3h13 dédiées au seules tâche ménagère (cuisine, ménage, linge. . . )auxquelles vient se greffer

tout ce qui concerne les enfants et le quotidien. 1 H55 c’est que que font les hommes en moyenne. Il paraît que ça évolue dans le bon sens, 4

minutes de plus tout les 10 ans : à ce rythme, l'égalité devrait être atteinte en 2348 !

(Source INSEE)

2)  "A travail égal, salaire égal  ", un principe inscrit dans le code du travail. L’écart salarial entre homme et femmes est aujourd’hui

de  :

10%

24  %

32  %

24  %. Sur la base d’une journée standard (9h/12h30-13h30/17h), les françaises pourraient s’arrêter de travailler chaque jour à 15h40,

puisqu’elles sont payées 24  % de moins que les hommes- ce chiffre atteint 32  % chez les dirigeantes salariées. 15H40 c’était le mot d’ordre de la

grève du 8 mars 2017

(Source INSEE)

3)Dans le système de retraite actuel les écarts de pension entre les femmes et les hommes sont plus faible que les écarts de

salaire?

Vrai

Faux

Faux! Les écarts se creusent un peu plus à l’issue de la vie active (temps partiels, congé de soin aux proches, évolutions de carrière freinée…). Les

femmes partent en retraite en moyenne à la retraite un an plus tard avec des droits de pension inférieur de 42  %. Dans son rapport du 7mars

2017, l’INSEE notait toutefois que les droits conjugaux et familiaux, telle que la pension de réversion, par exemple, permettent de ramener cette

inégalité à 26  % en moyenne.

4) Comme l’a déclaré le premier ministre Édouard Philippe, les femmes seront les «  grandes gagnantes  » de la réforme par point.

Vrai

Faux

Faux. Aujourd’hui, avec le système par trimestre, le niveau de pension est calculé à partir des 25 meilleures années de la carrière. Avec la

réforme du gouvernement, c'est l'ensemble de la carrière qui sera prise en compte : «Ça va pénaliser les personnes qui ont des carrières

heurtées», a expliqué Christiane Marty, ingénieure et membre de la fondation Copernic. Des femmes, en majorité, du fait des congés maternité,

des temps partiels – qu’elles occupent aux trois quarts - et de leur plus grande précarité. Les mesures de compensation familiale (enfants,

réversion. . . ) ne permettront pas de compenser ce nouveau mode de calcul : les inégalités à la retraite seront donc encore renforcées !

5)Quel est le lieu où les femmes sont le plus exposées aux violences sexistes et sexuelles?

La rue

Au travail

Chez elles

Les trois. Les femmes sont continuellement exposé au violences sexistes et sexuelles. Dans les lieux publics ces violences prennent principalement la

forme de harcèlement. En 2018, 1 femme sur 3 déclare avoir déjà subi un harcèlement sexuel au travail. Dans un cercle plus intime d’autres

violences ont lieu. 90  % des viols sont commis par des proches. En 2019, 149 femmes ont été tué par leur conjoint ou leur ex-conjoint.




